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Un peu de Lumière sur  

la Franc-Maçonnerie. 

 

 

 

Ce travail peut susciter de nombreuses controverses, 

passionnées, historiques, théologales, rectifications, anathè-

mes, subtils ou brutaux, véritables, sérieux, dogmatiques. 

L’auteur bien que s’intéressant depuis quarante ans au sujet 

ne sait qu’en épeler des vérités. 

Qu’ont de commun St Vincent de Paul, les luthériens ou 

les baptistes, les adventistes de la 7
ème

 heure, Saint 

Dominique ? Ils se réclament du christianisme. Qu’ont de 

commun, Marxiens, Guesdistes, Marxistes, Bakouniniens 

(communistes libertaires), Danielle Casanova, Lénine , Pol 

Pot, Mao? Ils se réclament du communisme. De même, la 

maçonnerie est un large fleuve aux racines multiples qui se 

divise en deux courants principaux ramifiés eux-mêmes en 

un large delta. 

Les Francs Maçonneries, si elles ont des origines 

communes sont différentes sinon contradictoires. La Liberté 

des F. :M. : dans leur loges accentue ces différences. Chaque 

obédience a des caractères propres, chaque Loge au sein de 
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son obédience a une indépendance certaine, le maçon aussi 

d’où l’adage  « Un maçon libre dans une Loge libre ». La 

Maçonnerie est le produit complexe et hétérogène de son 

histoire. Tout au long de celle ci ont été réinjectées des 

symboles ou des idéologies. Elle est aussi le miroir de 

chaque époque. Ses origines lointaines, sa filiation sont plus 

l’objet d’hypothèses que de certitudes. 

Daniel Ligou et son équipe d’historiens ont sans pitié 

dans leur Dictionnaire de la Maçonnerie coupé les ailes aux 

légendes et aux approximations. Lire l’article « France » 

page 462.  

*Les Loges se regroupent en obédiences : Grande Loge  

pour celles qui ne pratiquent qu’un seul rite ou Grand Orient 

lorsqu’elles en pratiquent plusieurs. 
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Origines 

 

 

 

 

a) origines certaines : En juin 1717, quatre Loges de 

Londres créent la première obédience : c'est la Grande Loge 

*de Londres. À partir de l'Angleterre, elle essaime sur le 

Continent. Les premiers maçons connus sur le sol de France 

sont des exilés jacobites. Les premières Loges : St Thomas 

(1726 ?) Le « Louis d’argent » 1729, rapidement 

Valenciennes, Avignon, Lyon, Toulouse, Bordeaux, dans les 

années 1730. En 1744 22 Loges à Paris, peut être une 

quinzaine en province. 

La grande cassure * suivit les débats intérieurs au Grand 

Orient* de France de 1876 et le vote en 1877 ( vote 9 ) 

supprimant les deux premiers termes 2ème paragraphe de 

l’article premier de la Constitution : « La Franc maçonnerie a 

pour principe l’existence de Dieu et l’immortalité de l’âme » 

depuis existent deux maçonneries. La Maçonnerie dite 

Anglaise qui se veut « régulière » et la Maçonnerie libérale 

(au sens du 18
ème

 siècle) que la première qualifie de voie 

substituée. 
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b)origines anciennes ou légendaires  

Avant 1717 il y avait une multitude de sociétés 

initiatiques transmettant des savoirs et des morales, il y avait 

parmi celles-ci des collèges de métier transmettant les 

savoirs de tailleur de pierre, de charpentier ou même de 

charbonniers avec rites et parfois cosmogonie et philosophie. 

Au cours des temps des « maçons acceptés, spéculatifs furent 

admis, jusqu’au jour ou la maçonnerie devint d’« opérative » 

uniquement « spéculative ».  

La société occidentale vit autour du 16
ème

 et 17
ème

 siècle 

une transformation des savoirs, de la religion, des formes de 

transmissions, sur un peu plus de deux siècles. La 

maçonnerie gardera des marques des anciens savoirs. 

 

Paracelse (1493 1541)  est un personnage que l’on 

pourrait considérer comme exemplaire de la métamorphose 

de la Culture d’où est née la F. :M. : 

Au temps de Paracelse la méthode de transmission du 

savoir était encore la Scholastique (méthode d’enseignement 

du 12
ème

 au 17
ème

 siècle environ qui subordonne la 

philosophie à la théologie, l’aristotélitisme à la foi, dès le 

14
ème

 siècle la pensée antique contamine la scholastique). 

Les alchimistes toutefois transmettaient des savoirs et 

accomplissaient des expériences qui nous amenèrent à la 
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chimie moderne, ils cryptèrent leurs recherches sous une 

symbolique que reprirent les sociétés initiatiques sans savoir 

souvent ce qu’il y avait derrière les symboles. Toute 

expérience devait allier la conscience morale et le savoir. «Il 

n’est pas de science sans conscience». Ils observèrent que 

les corps se présentaient sous forme de gaz (air), de poudres 

(terre), de liquide (eau), que des réactions se faisaient (feu). 

Ils considéraient donc que les quatre éléments constitutifs 

étaient l’eau, le feu, la terre, l’air par lesquels on initie 

encore de nos jours sans savoir vraiment pourquoi. Derrière 

ces symboles se cachaient aussi cosmogonie, philosophie, 

toutes choses qui ne devaient pas apparaître face au 

religieux jaloux de son pouvoir temporel. 

Paracelse fréquenta l’école minière des frères Fugger, 

banquiers férus d’alchimie. Des sociétés secrètes (à buts 

politiques ?) étaient financées par ceux-ci. Médecin il 

s’intéressait aux plantes. De 1517 à 1524 il voyagea, il 

étudia le Gnostisme, la Kabbale. Il semblait faire table rase 

du passé prônant le retour au livre unique de la nature et 

pourtant considéré comme mage et alchimiste. 

Bien plus tard, Newton connaissait les traditions de la 

science alchimiste. Son ami (et secrétaire ?) Désaguiller 

participa à l’écriture des Constitutions d’Anderson livre 

fondateur de la Franc Maçonnerie. Goethe qui écrivit 

« Faust » était lui-même Franc maçon et membre 
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des « Illuminés de Bavière » une des nombreuses  sociétés 

initiatiques . 

Le temps de Paracelse fut aussi celui de la Réforme 

(1530) Augsbourg proclamation de la Réforme. Ses 

contemporains cherchent dans la complexité. Savoirs 

nouveaux et anciens se mêlent. L’alchimie et la raison. 

L’énorme curiosité avec les outils traditionnels tente de 

percer les secrets du monde, la Raison nouvel outil, 

bouleverse tout. La Raison succède à la tradition. L’alchimie 

devient chimie, l’astrologie astronomie. Le mage devient 

savant. L’air, le feu, la terre et l’eau sont encore des outils. 

Galien et Hippocrate enseignés, la médecine s’enrichit des 

recherches d’Ambroise Paré, les symboles se vident et 

perdurent, sont les réceptacles de nouvelles pensées. Des 

savoirs se perdent dans cette mutation. Arrive le siècle des 

Encyclopédistes. Les maçons disent «  la chair quitte les os » 

dans un rituel pour montrer qu’un monde, doit mourir 

(pourrir ?) avant qu’un autre naisse. C’ est le rappel de ces 

temps. « Newton était encore pénétré de ces « savoirs » 

alchimistes ».  

La science va nier la transmutation chère aux 

alchimistes, oublier que l’infiniment petit est comme 

l’infiniment grand et redécouvrir ces intuitions géniales au 

20
ème

 siècle. La maçonnerie a transmis ces symboles oubliés, 

et a oublié ce qu’ils représentaient . 
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Les familles Maçonniques 

 

 

 

 

Il y a deux familles maçonniques principales : La 

Maçonnerie dite anglaise qui travaille « A la gloire du Grand 

architecte de l’univers »(qui est Dieu) et la Maçonnerie 

Libérale *qui lorsqu’elle travaille « A la gloire du Grand 

Architecte » considère que chacun est libre de mettre derrière 

la formule ce qu’il veut, Dieu, Conscience, Humanité. De 

nombreuses Loges du Grand Orient de France travaillent à la 

gloire de l’Humanité. Les deux familles viennent pourtant du 

tronc commun de 1717 à 1877 et ont cohabité sans que la 

référence au grand architecte ne les gênent. Durant toute la 

période du tronc commun, la philosophie des Lumières sous 

tendait la FM. : et des gens comme Lafayette, Washington, 

Benjamin Franklin, Arago en sont bien la preuve. N’est peut 

être pas voie substituée celle que l’on accuse Voltaire qui 

reçut l’initiation comme un couronnement en fin de vie ? Il 

s’interrogeait sur le grand Horloger de l’Univers. Peu de 

temps après la déesse Raison était célébrée. 



 9 

a) La GLUA (Grande Loge Unie d’Angleterre) se 

considère un peu comme le Vatican des FM. En effet, elle 

excommunie ou reconnaît les obédiences en raison de son 

antériorité historique. Toutefois des obédiences qui 

travaillent régulièrement suivant les critères de la GLUA 

peuvent ne pas être reconnues. Elle ne reconnaît qu’une 

obédience par pays. La GLUA refuse tout contact avec la 

maçonnerie libérale. Des approches ont pu être 

officieusement faites. 

Les conditions nécessaires de reconnaissance par la 

GLUA sont entre autres, la croyance en Dieu, (Le Franc 

maçon ne sera pas un athée stupide), l’absence de Femmes 

qui ne sont pas initiables, l’absence de relations avec des 

obédiences recevant des femmes, le serment sur le livre 

sacré, le respect des traditions et landmarks. 

La Franc maçonnerie la plus importante en Europe est la 

Franc maçonnerie Libérale, celle ci est importante en 

Amérique latine ou les « Libertadores » :San Martin, Bolivar 

étaient maçons, dans le reste du monde la Maçonnerie 

Anglaise domine à plus de 80%.  

Alec Mellor dans son dictionnaire de la Franc Maçonnerie 

appelle la Maçonnerie libérale « La voie substituée ». 

*Libérale au sens du 18
ème

 siècle. Salvatore Allende était 
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membre du G O du Chili, maçonnerie libérale. Il semble que 

Pinochet ait appartenu à la Maçonnerie « Anglaise ». 

b) La Maçonnerie régulière et reconnue.  

La Grande Loge Nationale Française est reconnue par la 

Loge Unie d’Angleterre et n’entretient pas de relations avec 

la Maçonnerie libérale  

c) Les Maçonneries se disant régulières en France de 

nos jours (Respectant traditions et Constitution d’Anderson) 

La Grande Loge de France. La Grande Loge 

Traditionnelle et Symbolique - Opéra. La Loge Nationale 

Française. Le Directoire National des Loges Réunies et 

Rectifiées. La Grande Loge Rectifiée de France etc. 

Bien que pouvant être considérées comme travaillant 

rituellement d’une manière régulière ces loges ne sont pas 

reconnues par la Grande Loge Unie d’Angleterre.  

Elles peuvent entretenir par contre des relations avec la 

Maçonnerie libérale. 

 

d) La Maçonnerie libérale  

Le grand Orient de France depuis 1773 

L’obédience Menphis Misraïm créée par Cagliostro 

La Grande Loge féminine de France depuis 1945 . 

Le Droit Humain Mixte et Universel depuis 1893 
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L’ordre Initiatique et Traditionnel de l’Art Royal depuis 

1974. 

La grande Loge mixte universelle etc 

Il existe aussi les Ateliers dits Supérieurs dont la 

dénomination exacte est Ateliers de Perfectionnement. 

Alec Mellor, avec une pointe de méchanceté 

dit : « L’initiation se donne en trois grades, certains ont 

besoin de plus de temps »En fait des gens comme 

Bakounine, Deschanel, Felix Faure, le « petit père 

Combes » en étaient membres. On y fait du rituel  du 

symbolisme et de la philosophie. Il y a 33 grades et de 

nombreuses rivalités entre les diverses organisations. Là 

aussi non reconnaissance et exclusions les divisent. Les 

broderies des tabliers y sont très belles  

Les maçons travaillent suivant les obédiences, les 

Loges,  les Individus sur deux chantiers, : l’amélioration 

du Moi et l’amélioration de la Société. C’est « Tailler la 

pierre brute et bâtir le Temple ».La GLUA privilégie 

plutôt la construction du moi, les obédiences libérales par 

l’intermédiaire libre et individuelle des FF. : et S. : 

s’implique plus dans la Cité La GLUA a par ailleurs des 

actions philanthropiques comme le Rotary. 

 

Zones d’influence : Les grands mouvements de 

l’Histoire ont répandus les Maçonneries. La Maçonnerie est 



 12 

venue en France avec l’exil des Tudors, les armées de la 

Révolution ont essaimée à travers l’Europe , chaque 

régiment ayant sa Loge ou ses Loges, Si Napoléon n’était 

pas Franc Maçon ,ses officiers le furent, il est vrai que la 

Maçonnerie fut alors aux ordres et pourtant répandit en 

Europe les idées nouvelles. Des multiples osmoses se firent 

avec des sociétés initiatiques (Roses croix, illuminés de 

Bavière…..). Ensuite la rivalité de la France et de 

l’Angleterre se servit des maçons dans leurs empires 

coloniaux La complexité des  reconnaissances par la GLUA 

d’autres obédiences peut  sembler tenir pour un profane de 

querelles byzantines ou des rancunes ecclésiastiques.Elles 

furent souvent politiques . Des gens tel Savorgnan de Brazza 

ou Kipling* furent des exemples des  différentes influences 

maçonniques. De nos jours l’ancien empire Français a 

suscité des obédiences locales (République centrafricaine par 

exemple  avec le Frère Bongo)  

 L’ancien empire Anglais dépend plutôt de la F. :M. : 

anglaise Les luttes continuent au sein des instances et 

administration européennes . 

(Kipling : « L’homme qui voulait être roi »voir aussi le film 

avec Sean Connery  
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Constitution 

 

Principes Généraux de l’Ordre Maçonnique 

 

Article premier 

La Franc-Maçonnerie, institution essentiellement 

philanthropique, philosophique et progressive, a pour objet la 

recherche de la vérité, l’étude de la morale et la pratique de la 

solidarité : elle travaille à l’amélioration matérielle et. Morale, 

au perfectionnement intellectuel et social de l’humanité. 

Elle a pour principes la tolérance mutuelle, le respect des 

autres et de soi-même, la liberté absolue de conscience. 

Considérant les conceptions métaphysiques comme étant du 

domaine exclusif de l’appréciation individuelle de ses 

membres, elle se refuse à toute affirmation dogmatique. Elle a 

pour devise : Liberté, Egalité, Fraternité. 

 

Article II 

La Franc-Maçonnerie a pour devoir d'étendre à touts les 

membres de l’humanité les liens fraternels qui unissent les 

Francs-Maçons sur toute la surface du globe. 

Elle recommande à ses adeptes la propagande par l’exemple, 

la parole et les écrits, sous réserve de l’observation du secret 

maçonnique. 
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Article III 

Le Franc-Maçon a pour devoir en toute circonstance, d’aider, 

d'éclairer, de protéger son frère, même au péril de sa vie, et de 

le défendre contre l’injustice. 

Article IV 

La Franc-Maçonnerie considère le travail comme un des 

devoirs essentiels de l’homme. Elle honore également le 

travail manuel et le travail intellectuel. 

Article V 

La Franc-Maçonnerie possède des signes et emblèmes, dont la 

haute valeur symbolique ne peut-être révélée que par 

l’initiation.. 

Ces signes et ces emblèmes président, sous des formes 

déterminées aux travaux des Francs-Maçons, et permettent à 

ceux-ci, sous toute la surface du globe, de se reconnaître et de 

s’entre aider. L’initiation comporte plusieurs degrés ou 

grades. Les trois principaux degrés sont celui d’Apprenti, 

celui de Compagnon et celui de Maître qui seul donne au 

Franc-Maçon la plénitude des droits maçonniques. 

Nul ne peut être dispensé des épreuves graduées prescrites par 

les rituels. 

Article VI 

La souveraineté s’exerce par le suffrage universel. 
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Article VII 

Au sein des réunions maçonniques, tous les Francs-Maçons 

sont placés sous le niveau de l’égalité la plus parfaite. Il 

n’existe entre eux d’autre distinction que celle de la 

hiérarchie des Offices. 
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Idéologie 

 

 

 

 

La Maçonnerie dont nous allons parler sera 

essentiellement la Maçonnerie libérale La Maçonnerie qui 

voulait des hommes libres n’initiait pas les femmes, les 

domestiques , les estropiés. Encore récemment aux Etats unis 

de  nombreuses obédiences n’initiaient pas les noirs. Ils 

créèrent une obédience spéciale dite « Prince Hall ». Count 

Basie, Duke Ellington, Lionel Hampton, ont été initiés. 

La Constitution du Grand Orient de France nous montre 

l’influence de la pensée des « Lumières » L’article V seul 

différencie la FM d’une simple société de pensée imprégnée 

de la « philosophie des Lumières »  

Les courants de recherche en Loge. 

Tout discours sur la Franc maçonnerie à moins de 

compilation historique ou étude sociologique n’est que 

subjective. La Franc Maçonnerie est le lieu où l’on pratique 

l’« Art Royal ».Toute définition précise ne relève comme en 

psychanalyse que d’une impression symbolique ou de dix 

volumes de discours. 
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Rites et symbolisme. 

 

 

 

A première vue on peut s’interroger sur ces philosophes 

amoureux de la raison qui pondent leurs œufs dans le nid de 

la tradition, de la scholastique, de l’obscurantisme, de 

l’alchimie, du symbolisme des métiers, de la Bible et de ses 

récits, qui s’honorent de s’appeler l’Eglise de Saint Jean et 

de vouloir suivant la parole de l’évangéliste : « réunir ce qui 

est épars » c’est à dire et les hommes, les savoirs, les idées. 

On peut s’étonner que cet étrange mariage perdure à travers 

les siècles alors que les autres sociétés de pensée profanes 

naissent vivent et meurent. Faussement secrète, la 

Maçonnerie a des secrets qui sont ses tours d’esprit comme 

l’ébéniste a ses tours de main. Ses archétypes rituels en font 

elle une religion sans Dieu (ou avec) ? Est-ce cet aspect (que 

certains veulent comparer au Bouddhisme du grand véhicule) 

qui lui donnent sa durée ? 
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La cohésion due aux rituels 

 

Les réunions maçonniques fonctionnent suivant des 

rituels. Les francs maçons opèrent revêtus d’un tablier 

(symbole du Travail), peuvent porter un cordon de Maître, 

doivent porter le cordon de leur office (fonction) lorsqu’ils 

sont officiers. Ils portent des gants blancs symbole de 

«Pureté». Ils permettent de passer du monde extérieur au 

monde de la Loge, pour les symbolistes du « Profane  au 

Sacré». ( Vérification cérémonielle de la fermeture des 

portes, rappel des principes, «acclamation», déclaration 

d’ouverture des travaux ). Ils permettent de passer du sacré 

au profane par rappel en fin de réunion de la loi du silence, 

de l’exigence de travail au dehors, de la nécessité d’étendre à 

l’humanité la fraternité, par l’acclamation* 

   *.(Au GODF les travaux ouvrent et se ferment par une 

salve d’applaudissement ponctués de « LIBERTE EGALITE 

FRATERNITE» ou d’autres mots dans d’autres obédiences). 

Il en découle un sentiment d’appartenance, un champ 

sémantique qui imprègne les individus. Si ces procédés au 

milieu d’autres sont utilisés par les sectes, l’absence de 

coercition, la liberté absolue d’entrer ou de sortir de Franc 

maçonnerie, l’égalité réelle, en font une véritable société 
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libre. Si difficulté il y a de quitter, elle est peut être de même 

espèce que pour un vieux communiste de quitter le Parti qui 

fut son lieu de réflexion, d’action, de morale et de fraternité. 

A côté des rites de fonctionnement existent des rites 

d’initiation. 

L’initiation, la mise sur le chemin (de la lumière*) est 

un parcours personnel. L’initiation ce sont aussi des 

cérémonies sous forme de psychodrames, jouées avec 

l’impétrant à chaque grade.  

*«Si l’on a la lumière on est illuminé, se méfier des 

Francs maçons qui pensent avoir la Lumière. Cherche, tu ne 

trouveras pas, si tu trouves, tu te trompes ».(note personnelle 

de l’auteur). 

Apprenti : rappel de la purification par les 4 éléments et 

des âges de la vie par trois voyages, qui vont du tumulte à la 

sérénité par l’aide des siens et la réflexion. 

Compagnon : Voyages et réflexion sur les richesses 

produites et les cycles de la nature. 

Maitre : Approche de la mort et renaissance par la 

continuité de l’esprit (Le discours de la Moneda de Salvatore 

Allende a été vécu par L’enseignement des initiations, des 

symboles et leur influence. De nombreux travaux se font sur 

la signification des symboles. On peut penser que l’on 

ressent tout de suite le sens sinon, il est possible d’écrire 

trois volumes sur le sujet. Exemple le « Delta lumineux » 
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(triangle avec un œil au centre) et pour le psychanalyste 

« l’image du père » deux sujets à disserter sans fin ou a 

ressentir sans besoin des mots. La maçonnerie est un lieu de 

discours perpétuels, de thèses, d’antithèses, de synthèses, 

d’approche des contradictions. Certains comme structuré par 

le rituel d’élévation au grade de Maître, la mort et l’éternité 

des idées. 

Pour la réalité des rituels voir les livres L’Apprenti, Le 

Compagnon, Le Maître d’Oswald Wirth. 

Les livres cités dans ce travail sont en vente dans les 

grandes librairies et à EDIMAF 9 rue Cadet PARIS. 
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Origine sociale et culturelle  

des Francs maçons. 

 

 

Faute d’étude statistique et sociologique on peut penser 

que la maçonnerie a suivant les obédiences des recrutements 

variés. En France l’essentiel des grosses obédiences, GOdF 

et Droit Humain recouvrent à peu près la classe moyenne 

éclairée (je dirais plutôt éclairée qu’instruite parce que 

comprenant beaucoup d’autodidactes). 

Le monde ouvrier y est peu représenté (sauf 

responsables syndicaux). Une cause est l’incompatibilité 

décrétée au congrès de Tours entre FM et Parti communiste, 

une autre cause est que le chemin de la réalisation ouvrière 

qui passe plus simplement par la promotion dans le métier ou 

par le syndicalisme que par un lieu où le discours est en 

retrait du politique immédiat.  

Sous la troisième République, les combats laïques 

avaient fait que beaucoup de Radicaux étaient Franc maçons. 

Depuis 1981 le Parti Socialiste y est sur représenté. On y 

trouve aussi des franges marquées de philosophie 

anarchisantes et quelques anciens soixante-huitards.  
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Les engagements politiques et sociaux des Francs 

maçons sont individuels. Ils agissent dans de nombreuses 

associations. Dans les grandes ONG, à Amnesty, Ligue des 

Droits de l’Homme, Parents d’élèves, associations 

philanthropiques, artistiques, culturelles, sociales ils sont 

souvent moteurs .Ils semblent moins nombreux dans les 

mouvements Altermondialistes. 

La GLNF a un recrutement plus bourgeois, monde des 

Affaires, Rotaristes, haut fonctionnaires. 
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Dérives de la Maçonnerie. 

Philosophique, idéologique, politique, affairiste 

 

Même dans les obédiences libérales à coté de Loges qui 

travaillent sur les problèmes de société et philosophiques 

certaines ont une dérive ésotérique, limite new age, n’allant 

pas jusqu’au magique mais s’interrogeant sur l’alchimie, 

férue de symbolique, voyant des symboles en tout lieu. 

 Souvent le nom de l’atelier indique sa direction au 

moment de sa création, quelquefois l’influence de la 

cooptation a fait que l’atelier a gardé ses préoccupations 

d’origine, d’autres fois les recrutements et les évènements 

l’ont fait évoluer. 

A la fondation un atelier qui s’appellerait « Ni Maître ni 

Dieu», «Louise Michel», «le temps des cerises», «Salvador 

Allende» n’aura pas la même histoire qu’un atelier qui 

s’appellerait «l’Athanor», «Mélusine», «la table d’émerau-

de». D’autres ateliers portent un nom marqué par l’époque 

ou les mots Fraternité, Charité, Travail, rappellent le siècle 

d’origine mais l’histoire explore divers chemins. 

« La bienfaisance Chalonaise» par exemple a eu des 

membres aussi célèbre que le révolutionnaire « Prieur de la 
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Marne», le symboliste Oswald Wirth, a eu des Frères 

déportés durant la dernière guerre.  

Telle Loge du Nord conservera le souvenir de Roger 

Salengro.  

 

Les fraternelles 

Ce sont des associations de Francs maçons de toutes 

obédiences liées seulement par un métier, l’appartenance à 

un même environnement économique. Fraternelle du 

mouvement HLM, fraternelle de la grande distribution, 

fraternelle de la police. Les obédiences en principe ne les 

reconnaissent pas, certaines même mettent en garde leurs 

adhérents ou vont jusqu’à les condamner. Si l’on peut penser 

que la fraternelle de l’enseignement sert à débattre de 

problèmes particulier à la profession, il est difficile de penser 

qu’il n’y a pas à travers celles-ci des passe-droits. Pour les 

fraternelles du BTP il est plus facile encore d’imaginer des 

nids d’affairisme. 

Oswald Wirth au début du 20
ème

 siècle tente de 

redonner la tradition, le symbolisme et le rituélisme 

à la F. :M. : à travers trois livres, l’Apprenti, le 

Compagnon, le Maitre. 
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Les maçons célèbres 

 

Il est donné souvent des listes de Maçons célèbres sans 

distinguer de quelles obédiences ils venaient et combien de 

temps ils étaient restés. Voltaire, Mozart, Goethe, Proudhon, 

Bakounine, Eugène Pottier (auteur de l’Internationale), J B 

Clément, Gambetta, Jules Ferry, Jules Simon, le Duc 

Decazes, Talleyrand, Franklin, La Fayette, Lincoln, Ferry, 

Garibaldi, Bolivar, Abd el Kader, Dunan, Savorgnan de 

Brazza, Marty jusqu’en 23, Benes, Masaryk, Kerensky, 

Churchill, Hugo Pratt( Voir la bande dessinée « Fable de 

Venise »), Allende… et des milliers d’autres. 

Un certain nombre de maçon d’obédiences «anglaises», 

considèrent la Maçonnerie comme un club Anglais, un 

réseau de services, tels des Philéas Phog de la Maçonnerie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

         Fraternité et Tolérance 

Il y a quelques années au Musée de la Maçonnerie 

(rue Cadet, ouvert aux « profanes ») était exposé un 

morceau de chiffon ou de papier sur lequel avait été 

reporté le nom d’un nouvel initié, fait dans un 

camp de concentration par une Loge secrète et 

irrégulière. 

Une thèse historique voudrait que l’entourage 

Franc maçon autrichien du Duc de Brunswick, peut 

être celui ci, et Dumouriez qui commandait en chef 

aient négocié lors de la bataille de Valmy entre 

maçons. Le Frère Goethe présent lui-même à 

Valmy. Les troupes autrichiennes se sont retirées.  
  Lire le poème de Kipling : « Ma Loge mère » 
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Que cherche t’on lorsque l’on entre en 

Franc-Maçonnerie ? Que trouve t’on ? 

 

 

L’impétrant vient là pour des raisons diverses, celui qui 

l’a approché lui a donné des directions partielles et partiales, 

il en trouve d’autres consciemment ou inconsciemment. 

Un outil pour bâtir une société meilleure ? Une école 

pour améliorer son moi, les deux ? Une thérapie à ses 

problèmes de mal être, une savonnette à vilains pour qui veut 

être… ou paraître, un réseau, des ambitions à combler, une 

société fraternelle, une élite occulte, un coup de main pour sa 

prochaine élection ? Un substitut aux rites d’une religion, 

une sorte de psychanalyse ? 

S’il cherche, il ne trouvera pas, s’il trouve, il se trompe.  

Il trouvera sûrement la discussion, le débat, quelques 

adeptes très au-dessus de la moyenne tant pour l’intelligence 

que pour la fraternité, l’humanité dans sa grandeur et sa 

médiocrité, un microcosme humain, à peine meilleur et plus 

éclairé que le monde profane, un lieu de religion au sens de 

relier, une compensation de rites et de symboles à sa 

frustration irréligieuse. La Maçonnerie pose des questions, 

elle ne pose pas de réponses. 
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Comment entre t-on en Maçonnerie ? 

 

En écrivant au siège d’une obédience ou à l’adresse 

d’une Loge. On peut aussi être approché par un maçon. 

Commence alors un chemin de plusieurs mois, trois 

entretiens généralement longs, décontractés sur la vie, les 

engagements et les idées de l’impétrant. 

Un passage sous bandeau devant l’assemblée de la Loge 

qui pose des questions complémentaires. 

Un vote secret a lieu par boules blanches et noires 

(Blakbouler). Un vote noir vaut trois blancs. 

Le cheminement est long. Il y a quelques ajournés qui 

se représentent six mois plus tard, peu sont définitivement 

refusés La pierre à tailler est brute. Elle est acceptée telle 

quel. Il faut se méfier des maçons arrivant « parfaits ». 

Alors commence un long chemin fait de réflexion, des 

pauses, des déceptions (Dans certains rites on fait boire lors 

de l’initiation une coupe dont le breuvage doux devient 

amer !). Ici tout est symbole et le Vénérable élu 

généralement trois ans seulement, en descendant de charge 

devient portier ? 
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Avenir de la Maçonnerie 

 

 

 

Il y a trois censt ans, les élites étaient rares, se 

connaissaient, les lieux de pensée de débats et d’information 

libre peu nombreux, la Franc Maçonnerie était un lieu unique 

.Les grand voyageurs…ou charlatans, les libertins, 

Cagliostro, Casanova, répandaient la curiosité les savoirs et 

les idées. 

De nos jours, la multitude de moyens d’informations, le 

nombre de lieux de discussions, les réseaux amicaux, 

fraternels, politiques nombreux, les lieux de rites religieux 

ou sectaires, pourrait laisser penser qu’elle n’a pas d’avenir. 

Cette symbiose de rites et de liberté, de culture et de 

liberté, de respect de l’autre et d’indépendance (un maçon 

libre dans une Loge libre) lui donne peut être l’occasion 

d’être en cas de catastrophe mondiale « Le centre de 

l’union ». En tout cas certains de ses membres seraient de 

ceux qui tenteraient de garder l’homme au-dessus de la 

barbarie. 

Dans notre siècle comme dans sa tradition, elle est 

sûrement un lieu de prospective, elle est dans la vie et 

confronte les futuribles, par ses rituels, elle apprend à voir la 
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chair quitter les os et la vie renaître, vie des idées, des 

civilisations des avenirs. 

Deux phrases rituelles utilisées en maçonnerie peuvent 

expliquer la pérennité de la Franc maçonnerie et son avenir :  

« Je ne sais ni lire ni écrire, je ne sais qu’épeler » et « Réunir 

ce qui est épars ». C’est tout le programme de la démarche 

prospective. Peut être que le passé et l’avenir de la F M sont 

dans cette humilité de savoir que le savoir est partiel, et dans 

la volonté de réunir ces morceaux pour tenter de comprendre 

demain. 

 

Pour plus d’information lire les quelques milliers de 

livres qui traitent du sujet ou adhérer à l’une des Loges. 
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Lexique 

 

Acclamation Texte clamé en commun par l’ensemble de 

la Loge en certaines occasions, par exemple ouverture et 

fermeture de la réunion. Pour le Godf 

« Liberté.Egalité.Fraternité » 

Apprenti Premier grade du cheminement 

Art Royal En formant des Initiés, cet art forme des Rois, 

c'est-à-dire des hommes soustraits à toute domination, donc 

libres, souverains maîtres d'eux-mêmes. il doivent apprendre 

à penser avec indépendance. L’Art Royal devrait être la 

pratique du Franc maçon  

Batterie : salve de battement des mains précédant une 

acclamation 

Constitution règle le fonctionnement des Loges,  donne  

aussi « un champ  philosophique » dans lequel s’inscrivent 

les travaux des Loges 

Constitution d’Anderson Constitution fondatrice écrite 

par Anderson et Désaguiller (secrétaire de Newton). 

Elle est le texte fondateur auquel se réfèrent toutes les 

maçonneries. 

Essaimer : Créer à partir d’une Loge une autre Loge. 

L’obédience lui donnant les « Patentes » 
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La Loge est à la fois le local ou Temple et le groupe qui 

y travaille. Ce groupe ou « atelier » est de nos jours 

spéculatif, c’est à dire qu’il traite des choses de l’esprit. Il y a 

une filiation certaine avec les « Loges » opératives qui 

étaient faites de Maçons libres(Francs) qui se transmettaient 

des savoirs , des devoirs, une morale. 

L’obédience est une organisation administrative Elle 

regroupe un certain nombre de loges qui adhèrent à la 

Constitution de ladite obédience. Elles ont tendance à 

vouloir s’approprier le pouvoir des idées ( Pouvoir 

philosophique).Elles sont pourtant l’émanation des 

Loges :Une Loge = Une voix . La Loge est souveraine 

Métaux :Richesses, distinctions et position sociale que 

l’on doit laisser à la porte du Temple  

Officier :Celui qui a une fonction, un office au sens  

ancien. 

Opératif :Maçon qui pratique le travail manuel 

Patentes :Document par lequel une obédience reconnaît 

une Loge et l’autorise à pratiquer ses rites 

Profane : Non initié, homme extérieur au groupe .   

Spéculatif : Maçon qui pratique le travail de l’esprit 

amputé du travail manuel de construction 

 


